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Chronique Electorale 

Le premier acte de la comé-

die électorale est joué et nous 

sommes en pleine action du 
deuxième et dernier. 

Les résultats généraux du 

premier tour de scrutin sont 

les suivants ; 
Votants 4491 

HUBBARD. .... 2050 
THÉLÉNE 1884 

TISS1ER . 602 
Il y a donc ballottage et cette 

seconde période sera plus mou-

vementée que la première. 
Le citoyen Tissier s'est retiré 

de la lutte et en informe ses 
électeurs par une affiche ainsi 

conçue : 

Remerciements 

CITOYENS, 

Appelé un peu tard dans la lutte élec-

torale, j'ai pu toutefois ën quelques 

jours réunir 602 suffrages que me sont 

une précieuse indication. 

Merci aux électeurs répu-

blicain» qui m'ont accordé 

leur confiance. 

Je ne saurai oublier l'accueil si cor-

dial qui ma été fait partout, sans dis-

tinction de parti : les sympathies unani-

mes que j'ai rencontrées à Sisteron ; la 

chaleureuse réception des citoyens du 

canton de Volonne ; les dévouements si 

désintéressés de mes amis du canton de 

Noyers ; les approbations données à 

nun programme agricole par les élec-

teurs des Cantons de La Motte et ie 

Turriers ; les amitiés nombreuses que 

je conserverai dans l'arrondissement. 

Je me retire momentanément de la 

lutte. Fidèle à mon passé, je continuerai 

à combattre pour le triomphe de nos 

revendications populaires. 

Au revoir mes amis ! Comptez sur 

moi chaque fois que vous ferez appel à 
mon concours. Mon action ne vous fera 

jamais défaut. 

Vive la République 1 

Louis TISSIEE. 

Où vont passer les 602 voix 

du citoyen Tissier ?... le faible 

écart qu'il y a entre les deux 
antagonistes qui restent sur 

le terrain permet à chacun 

d'espérer la victoire. Les com-
mentaires font leur train. On 
suppute la chance de l'un et 
la chance de l'autre. On discute 

sur la valeur des deux candi-

dats. On calcule les chances que 
chacun d'eux peut avoir; le pour 

et le contre de chaque candi-
dature ; les suites que pourait 
avoir la nomination de l'un ou 

celle de l'autre. Bref on ne 
sembête pas dans les cercles 
et les clubs et la conversation 

ne chôme pas, grâce à cet élé-

ment de discussion, épuisé 

après huitaine. 

11 serait téméraire de pronos-

tiquer quel sera celui des deux 

qui décrochera la timballe. Les 
électeurs sont si bizarres, si 

inconséquents qu'il ne reste 

plus que de s'en rapporter au 

Dieu des élections et lui laisser 

le soin de faire pour le mieux. 

Les Conseils dn Travail 

M. le ministre du commerce dépose 

des projets, publie des décrets et les 

réforme avec la même facilité. Et de ce-

la nous le félicitons. Voici qu'il vient de 

modifier son décret sur les conseils du 

travail. 

Des syndicats étaient électeurs. Main-

tenant, sont électeurs les associations 

professionnelles, ce qui revient au même 

te terme « association professionnelle » 

ne correspondant qu'il celui de syndicats 

et le mot « syndicat » ne signifiant pas 

autre chose que l'association profession-

nelle. 

Mais, sur un autre point, le décret est 

amendé et amélioré. 

On n'avait donné, dans le projet pri-

mitif, qu'une voix par syndict, ce que 

conduisait à des résultate absurses si le 

syndicat refusait de ce dissocier et de 

se scinder en sections et ce qui pouvait 

devenir dangereux, comme cause de dé-

sagrégation d'association, si le syndicat 

consentait à se constituer en sections de 

vingt- cinq membres. 

Certains avantages ressortaient de ce 

mode d'élection ; mais des avantages 

compensaient-ils la complexité du mode 

électoral ? M. Millerand ne l'a pas pensé, 

et il est revenu sur son premier projeti 

en accordant une voix par vingt-cinq 

membres à chaque syndicat. 

C'est tout se que l'on pouvait deman-

der. 

CHRONIQUE LOCALE 

ET RÉGIONALE 

SISTERON 

Il n'y a rien qui soit plus défavorable 

au chroniqueur local qu'une période 

électorale. On dirait que c'est un mot 

d'ordre général, rien ne se passe d'in-

téressant, rien de gai, rien de lugubre, 

aucun mariage sensationnel, aucune 

naissance illégitime, pas même de 

chiens écrasés et absence totale ds feux 

de cheminées. • 

Et alors quoi ?...la pluie et le beau 

temps eux même sont en grève et si 

l'intense froidure qui est dans l'air 

laisse encore les électeurs sur pied, c'est 

que la chaleur de la lutte les empêche 

d'être congélés en se rendant aux réu-

nions publiques et privées qui sont un 

des plus beaux passe-temps de toute 

période électorale qui se respecte. 

Casino-Tbéàtre. — Très bonne 

représentation mercredi soir, par la 

troupe Derval de Durand et Durand, 

la désopilante pièces d'AlbinValabregue. 

Les rôles étant bien sus l'interprétation 

a été parfaite et a mérité les applaudis-

sements du public. Les soins avec le-

quels l'intelligent directeur choisi ses 

spectacles ne peuvent qu'affirmer le 

succès qui accueille cette excellente 

troupe. 

Variétés Slsteronnaises. — 

Les braves gens qui croient que c'est 

arrivé et se montent encore le bourri-

chon (comme on dit à l'Académie Fran-

çaise) pour l*un ou l'autre des candidats 

se retremper à la sortie des séances vers 

l'essaim (prière au typo de ne pas met-

tre : les seins) des gentilles artistes qui 

tronnent en ce moment sur l'estrade des 

Variétés. Et comme l'amour de la poli-

tique n'exclue pas, pour cette belle jeu-

nesse, la politique de l'amour, c'est à 
qui sera le plus aimable pour décrocher 

cette autre sorte de timballe. 

Ce soir, adieux de Mme Rosette 

Brillant jeune espiègle très délurée pour 

ses dix sept printemps. On la dit d'Or-

léans. Possible que cela soit. 

De nouveaux débuts sont incessam-

ment attendus. 

Fête. — Demain dimanche aura 

lieu la fête du faubourg La Beaume. 

Comme toutes les années, il y aura foule 

à ce quartier ensoleillé et dp nomb-eu-

ses distractions préparées par le Comité 

dévoué de la fête, feront oublier un 

instant les d scordes de la politique. 

I ttndi prochain, à 2 heures du soir, 

aura lieu, à Sisteron. le tirage au sort 

de la classe 1900, dans une des salles de 

la mairie. 

-*$ 

Lundi 22 janvier, se tiendra, à Sis-

teron, une des plus importantes foires 

de l'année. 

S*-

Contributions Directes — 

Facilité de payement. — En vertu de 

l'arrêté du Ministre des finances en date 

du 20 octobre 1900, les contribuables 

ont dorénavant la faculté de verser leurs 

contributions directes et taxes assimi-

lées non seulement à la perception où 

ils sont imposés, mais encore dans n'im-

porte quelle perception située dans une 

autre localité. 

Les versements en dehors de la per-

ception d'imposition ne seront reçus 

que sur présentation de l'avertissement 

ou de toute autre pièce officielle indi-

quant les contributions à payer. 

Ils devront comprendre la totalité ou 

le solde des contributions portées sur 

un ou plusiers avertissements. En ce qui 

concerne les versements pour solde, les 

contribuables auront à justifier des 

acomptes ou des dégrèvement ou de 

tout autre document établissant leur li-

bération partielle.' 

Aucun versement ne sera admis en 

dehors de la perception d'imposition 

passé le 1" juillet pour les rôles publiés 

dans les trois premiers mois de l'année 

et passé un délai de trois mois à par-

tir de la publication, pour les autres rô-

les. 

Les percepteurs sont tenus de dé'i-

vrer, contre tout versement, une quit-

tance extraite de leur journal a souche. 

Concours. — Dn Concours pour le 

surnumérariat de l'administration, dss 

Contributions Indirectes aura lieu au 

chef -lieu de chaque département le sa-

medi 20 avril 1901. 

Les postulants se procureront le 

programme de l'examen la nomencla-

ture des pièces qu'Us ouront a fournir et 

tous autres renseignements utiles, à la 

Direction des contributions indirectes 

de leur département où ils devront se 

faire inscrire avant le 24 février, dernier 

délai. 

Postes et Télégraphes. — 

Concours. — Un concours pour l'ad-

mission au surnumérariat des Postes 

et des Thélégraphes aura lieu les jeudi 

7 et vendredi prochain. 

Peuvent y prendre part les jeunes 

gens âgés de 18 ans au moins et de 25 

ans aux plus au premier janvier 1901, 

sans infirmités, ayant une taille de 1" 54 

au minimum. 

Par exeception, peuvent concourir 

après 25 ans les candidats qui justifient 

de services dans l'administration des 

Postes et des Télégraphes ou de servi-

ces militaires. Pour ces candidats la li-

mite d'âge est reculée d'une durée éga-

le à celle des années de service sans 

pouvoir dépasser 30 ans. . 

Les militaires libérables en 1901 sont 

autorisés à se présenter au concours ; 

ils doivent fournir à l'appui de leur de-

mande une autorisation de leur chef de 

corps. 

Les candidats devront se présenter 

en per sonne et sans retard au directeur 

des postes et des télégraphes de leur dé-

partement chargé de l'instruction des 

candidatures. 

La liste d'inscription sera close en 

France le 23 janvier. 

M > 
Saint-Vincent-sur-Jabron. -

Une maison qui s'écioule. — dans la 

nuit du L) au 11 janvier courant, entre 

1 et 2 heures du matin, une maison du 

village, située en face de l'école, s'est 

écroulée soudainement. Une fillette de 

cinq mois, qui se trouvait dans la mai-

son, est morte quelques minutes après 

avoir été retirée de dessous les décom-

bres par son malheureux père, qui ex-

posé sa vie pour tâcher de sauver son 

enfant. La population de Saint-Vincent , 

et surtout le brigadier de gendarmerie 

ont montré un dévouement de toutélog
e 

Une souscription a été aussitôt ouver-

te par les soins de M, le Maire pour ve-

nir en aide à la famillé si cruellement 

éprouvée. 

MM. Pelletao, député 10 fr. ; Martin 

cafetier à Sisteron, 5 fr. ; Thomas, ren-

tier à Sisleron 2 Ir. ; ie maire 2 fr. ; Cal-

vignac, 2fr. ; Signoret, instituteur, 2 fr. 

Nivière, garde forestier, 1 fr. ; Imbert 

Octave, 1 fr. ; Gousaud Albert, 1 fr. ; Fé-

raud Fortuné, à Saint-Vincent 1 franc. 

ÉTAT-CIVIL 
du 12 au 18 .lan\ier 1901 

NAISSANCES 

Lieutier Alphonse-Marais. 

MARIAGES 

DÉCÈS 

Roubaud Louis-Charles, 1 mois. 

Martin, mort-né. 

© VILLE DE SISTERON



PROGRÈS 

Vve Mondet et fils 

28, Rue, Droite,- 28, Sisteron 

Monsieur Germain MONDET fils 

jeune, informe ses clients et amis que 

contrairement au bruit qui a couru sur 

lui il n'a jamais était en liquidation judi-

ciaire et qu'il continu toujours au même 

magasin, la vente au comptant à des 

prix défiant toute concurrence. 

|Au Champ de Mars 

L'étranger à Paris, le français des provinces 

Aujourd'hui savent tous que le savon des princes, 

L"ê Congo de Vaissier, est pur, fait avec soins, 

Car tous, an Champ de Mars, en furent les témoins. 

Dn gardien de la classe 87, au parfumeur Parisien. 

Et dans l'église du hameau 

j'allais prier tous les dimanches 

Celui qui donne au passereau 

Le miel, et leur robes aux pervenches ! 

LA MÀRIÀNO 

La Mariano. nen a la cagno, 

Es maraouto, sé qués fachous, 

Despui qua quita la mountagno, 

Per lei centré marécajous. 

* 
# * 

Sa raoubo roujo sé faï claro... 

Eozo ven, aséquépareï ; 

E mémé vous dir»i encaro, 

Lou roujè gaïré sé couneï. 

# 
# # 

L'humidé, la ben enraoumado, 

Daquéléi niouras négré, blan, 

Qué réspiro din la -ournado 

E li courrounprié tou soun sang. 

# # 

Dé viouré din lou marécaji, 

Aco, li pourto fouosso tor ; 

Dé sei membré perdrié l'usaji, 

E vendrié tan palo qu'un mouor ! 

# 
# # 

A soun médécin, plein dé ruzo, 

Qué la soigno, Dounoun d'argen, 

Per sé défaïré dé la guzo. 

Car parei qué l'impacho ben... 

# 
# * 

Quoiqué pa méchanto, Mariano, 

Quan ni a qué voudrien l'estrangla ; 

E destruiré t'outo sa grano, 

>quelei, soun ben avugla... 

# * 

Crézoun-ti qué li Ieissoun faire.?... 

0, la déféndran seisenfan, 

Contré aquélei bourréou, sa maïré, 

E daou fangas la tiraran ! 

# # 

Bessaï, la creirien anémiquo ?... 

Se troumDOunl... seis ués béluguien, 

Plen dé flamo patriotiquo,, 

E mourra pa... coumo voudrien. 

# 
# # 

Anara maï vers la moutagno, 

Aqui, respirara l'air pur, 

E crégnara plus dé l'eigagno, 

Désouto lou béou ciel blu d'azur / 

# 
# # 

La médécino radicalo, 

Nou la tratara oou gran jour. 

La garira dei coulour palo, 

E li rendra maï sa roujour ! 

* # 

Veirés sa faço rubicoundo. 

Qué brillara maï oou souréou 

Sa bèlo chévéluro blondo, 

Frizado, toumban en anéou / 

Séla vourén, noostro Mariano, 

Autan bélo coumo jadis 7... 

Pupp> ho, roubusto, bpn sano, 

Gardée- :a contro lei bandis ///.. 

JAN DOOU FBNESTKOUN. 

Chant d'adieu 

Htmmagc à Jan d'où fenestroun 

Lorsque j'étais encore enfant 

Je vivais joyeux chez mon père 

J'étais aim \ j'étais content 

Au fond de notre humble chaumière ! 

# 
# # 

J'aimais notre petit vallon 

Ces coteaux vermeils, c«s collines 

Que dorait la riche moisson, ^ 

Ces vergers fleuris d'aubépines ! 

# 
* * 

Je chantais avec les oiseaux 

Des sérénades de tendresse, 

Le vent qui fouettait les ormeaux 

Y mêlait son air de tristesse ! 

Hélas, ils ont passé ces jours ! 

Aux chants sucède le silence... 

Car je dois quitter pour toujours 

Le joli lieu de mon enfence. 

* 
# * 

Hameau nàtal, ô champs heureux 

Bosquet, ruisseau, jardin, prairie 

Recevez mes tristes adieu... 

Je pars pour une autre patrie. 

* 
# # 

Je 'laisse à l'angle du sentier 

Qui serpente près de l'Eglise, 

Deux tombeaux sous un églantier 

Où passe et repasse la brise... 

# 
* * 

Je laisse ou pays plus d'un cœur 

Que je chéris comme moi-même ! 

... Amis, qui fûtes mon bonheur, 

Pensez à celui qui vous aime ! 

Paul RIMBAUD 

LE PRESSENTIMENT 

J'avais pour camarade de collège un 

ami d'enfance : Gaston M... était son 

nom. Il savait mes ponsées, je savais 

les siennes ; il faisait mes thèmes, je 

faisais ses versions. Entre nous tout 

était partagé : peines, plaisirs, confitu-

res et pensums. 

Enfant, Gaston était ce qu'il fut dans 

sa première aaolescehce ; aimable 

d'esprit bon, généreux de cœur ; d'une 

humeur vive, enjouée, alerte à la ri-

poste. 

Cependant avec cette gaîté si accorte 

et si franche, Gaston avait des momeuts 

de rêverie qui contractaient étrange-

ment avec la tournures habituelle de 

son caractère jovial et sfmillant ; et 

chose remarquable, ces atteintes de 

mélancolie devenaient pins fréquentes 

à mesure qu'il prenait une année de 

plus et que ses succès dans ses classes 

auraient du lui donner les plus légiti-

mes jouissances. 

D'où venaient donc ces tristes nuages 

qui venaient obscurcir un ciel si pur et 

si bleu ? Je ne sais, mais à dix-neuf ans, 

dans nos causeries intimes, Gaston me 

répétait souvent : « Mon ami, je ne sais 

quelle secrète voix me dit la nuit dans 

mes rêves et le jour dans mes rêveries, 

que je ne passerai pas vingt et un ans. » 

Chaque fois je combattais cette pen-

sée comme un enfantillage, une folie. 

« Ah ! voila ! une répondit-il un jour ; 

avec un sourire voilé de tristesse, mon-

sieur fait l'esprit fort ! Il ne croit pas 

aux pressentiments..,. » 

La mélancolfe s'était décidément ou-

vert le chemin de l'âme de Gaston. Peu 

à peu elle y entrait plus avant ; j'aurais 

bien voulu l'en déloger ; mais par quel 

moyen ? Je l'ignorais. 

A la sortie du collège, Gaston et moi 

nous faisions notre droit ; it était dans 

sa vingt et unième année ; j'en avais 

vingt-deux. J'entrai un matin dans sa 

chambre, en m'apercevant, il glissa 

furtivement dans son sous-main une 

feuille de papier sur laquelle je l'avais 

vu écrire... 

— Gaston, lui dis-jp, aurais-tu donc 

quelque chose de caché pour ton ami ? 

— Oh ! non, mon cher, reprit-il cette 

fois avec le plus charmant des sourires, 

jamais de secrets entre nous 1... Tiens, 

lis ; c'est une épitre à mes vingt ans que 

je rimaillais. 

Et parlant ainsi, il reprit dans son 

sous-main la feuille de papier et j'y lus : 

Ils ont fui mes vingt ans I 

Elle a fui, la trompeuse chimère, 

Comme on voit dans mes champs 

S'enfuir l'ombre éphémère 

Quand, portés par les verjts 

Les nuages courants 

Du soleil éclipsent la lumière 

Vingt-ans !... ce sont les fleurs 

Sur l'arbre de la vie, 

Et quand tombe la fleur, à sa tige ravie.. 

Allons, mon ami, nc'écriais-je, en reje-

tant le papier et les veri qui renouve-

laient un chagrin dont je ne pouvais me 

défendre, voilà encore une épitre qui 

tourne à l'él< gie ! Quand on a comme 

toi vingt-et-un ans, on est homme, 

article 488 du code civil. On doit agir et 

parler en homme et je vois.... 

Gaston ne me répondit pas... Je sortis. 

* 

Un an après. 

Assis â mon bureau, je pleure à chau-

des larmes sur une dépêche qui m'ap-

porte une fatale nouvelle : La mort de 

Gaston ! 

Mon ami s'était levé de grand matin 

pour une partie de chasse où il se pro-

mettait beaucoup de plaisir Afin d'a-

bréger le chemin qui couduit au rendez-

vous, Gaston traversa le fleuve dans un 

endroit qui passait pour guêable. Mais 

la nuit précédente, il avait fait dans la 

montagne un furieux orage ; à peine 

était-il entré dans l'eau qu'il fut empor-

té par le torrent grossi, et jeté de roche 

en rochd, jusqu'à ce qu'il se noyât, le 

corps broyé, meurtri, déchiré I... 

....Et à ses obsèques, tandis que le 

prêtre psalmodiait les dernières oraisons 

je me demandais si les pressantiments 

n'étaient pas vraiment quelque chose 

de surnaturel. Un ami, pensais-je qui 

toute sa vie attendait 21 ans pour mou-

rir et qui voit la mort arriver le lende-

main de cet âge, n'es-ce pas une solu-

tion à cette énigme des pressentiments. 

Je vous prierais d'y croire, amis lec-

teurs, si je ne m'attendais à une réponse 

aussi vraie, aussi sensée, que banale : 

« Les pressentiments, c'est comme les 

songes ; pour un qui se réalise combien 

qui n'ont pas eu et n'auront point de 

fin ? » 

P. BAUMIRD. 

AVIS 

Les créanciers de la liquidation 

judiciaire de Mondât Germain, né-

gociant à S.steron, rue 4 Co'ns, qui 

n'ont pas déposé leurs titrer de 

créance au greffe accompagnés d'un 

bordereau, sont avertis que la véri-

fication des créances aura lieu au 

palais de justice à Sisteron, le trente 

janvier courant à 10 qeures du mat n 

devant M. Barnaud, juge commissai-

re et qu'ils ont à déposer leurs titres 

et se présenter !e dit jour pour Ja 

dite vérification. 

Pour extrait conforme : 

Le Commis greffier, 

PEIGNON. 

Avis important 

Le Melrose 

ne dessèche pas 

le:- cheieui. — Il 

les iî:.d souples, 

Les consommateurs des savons du 

congo iont priés de considérer comme 

eaux tous les savons de cette marque 

que seraient offerts au dessous de 0 fr. 

60 le pain et de I fr, 75 la boite de 3. 

A des prix inférieurs à ceux là, le dé-

taillant vend à perte ou est obligé de 

fournir une conrefaçon. 

Victor VAISSIER, hors concours, Mem-

bre du jury eu 1900. 
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Les JOUES REPRENNENT 
DES COULEURS, 

L'Appétit est retrouvé 
et la santé chasse la maladie. 

Enfant LAROCHE 

Quand vous verrez le rose venir au joues 

de votre enfant, quand vous verrez cet enfant 

ramené à une santé vigoureuse après avoir été 

aible et maladif, vous remercierez votre heu-

reuse étoile qu'il y ait... mais pardon I laissez 

quelqu'un d'autre raconter pour nous notre 

histoire. 

Golbey (Vosges), le/13 juillet 1899. 

Messieurs, je me fais un devoir de vous faire 

connaître le grand service qui nous a été rendu par 

votre bienfaisante Emulsion Scott. 

£ Notre petite fille âgée alors de quatre mois ne 

voulait plus accepter de lait pas plus que d'autres 

aliments, elle dépérissait chaque jour d'une façon 

inquiétante, et nous ne savions plus qu'esaayer. 

Cette enfant était en : outre iucommodéè par des 

croûtes qui lui couvraient presque totalement la 

figure et la tête, lui causant de terribles déman-

geaisons. 

J'eus l'idée d'essayer votre Emulsion Scott, et 

bien m'en prit, car dès les premiers jours, ma fillette 

mangeait avait appétit. Les croûtes ne tardèrent pas 

1 disparaître et aujourd'hui, grâce à votre Emulsion 

Scott, mon enfant est en parfaite santé. 

Agréez, Messieurs, l'expression de ma reconnais-

sanca. M. Laroche. 

Nous n'exagérons pas du tout quand nous 

affirmons positivement qu'il est extrêmement 

douteux que la lettre précédente eût été écrite 

si M. Laroche n'avait pas donné à son enfant 

la véritable Emulsion Scott qui toujours porte 

notre marque sur l'envelappe de chaque fla-

con. Nous n'avons pas ici la place pour expli-

quer comment il se fait qu'on n'a pas trouvé 

de remède remplaçant cette préparation ; il 

est un fait certain, cependant, qu'aucun autre 

remède ne prundra sa place. La meilleurs 

preuve de son efficacité dans les 

maladies des enfants et aussi 

des adultes, c'est que la santé 

revient toujours quand on en 

prend. LT' S enfants sont tout 

simplement transformés,par son 

emploi. Leur appétit est aug-

menté, les organes digestifs ra-

mené» à la santé ; et leurs joues 

roses, leurs corps potelés disent 

l'histoire des propriétés bienfai-

santes de cette admirable pré-

paration. 

chantillon d'essai sera envoyé franco con-

tre 0 tr. 50 de timbres adressés à : Delouche et 

CielO, rueGravel, Levallois-Perret (Seine). 

les fait pousser et 

les empêche de se 

casser. Un essai 

convaincra. 

CHEVEUX 
LeMELROSErend 

I^siUveinentauxchevenx 

Se trouve à Sisteron chez M. H. KBBATTU , mercier parfumeur, rue Porte de Provence 
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Marché d ' A 1 

du 3 Janvier 1901 

Bœufs limousins 1 33 a 1 38 

— Gris 1 23 à. 1 28 

— Afrique » ■>» à » »» 

Bœufs du pays » »» à »» 

Moutons du pays 1 70 à 1 72 

— gras » »» à » » » 

— de Barcelonnette » » » à » »» 

— de Gap 1 50 à 159 

— Monténégro » »» à » 0» 

— Espagnols » »» à » »» 

— Métis » »» à »» 

— Moutons Africains i »» à » »» 

— réserve 1 50 à 1 57 

BULLETIN FINANCIER 
1 

La cote est meilleure. Les raisons de 

cette amélioration n'ont peut-être pas 

» une base bien solide : on parle de la pos-

H sibilité d'une intervention de l'Europe 

en faveur des Boërs, de fait état de la si-

gnature ?du protocole des conventions 

avec la Chine, on s'appuie sur la meil-

leure tenue des mines d'or et des mar-

chés de Londres et de Berlin ; la derniè-

re raison seule est absolument plausible. 

Le perpétuel ex-coupon est à 101.83 ; 

le 3 1|2 cote 103.67. 

La Société Générale maintient énergi-

quement son cours, 

Suez a réinscrit 3610 après 3603. Nos 

Chemins sont abandonnés ; l'obligation 

2 1\2 Ouest reste demendée. Les étran-

gers sont moins mauvais. 
L'Italien a molli à P3.75 et Extérieure 

est sans changement sérieux à 72.07. 

Les mines d'or ont meilleure attiiude» 

et le Sud Afrika sejnaintient autour 

de 80. 

VACHERIE A CEDER 

près Paris 

5f Vaches, chevaux et tout le matériel. Ven-

te journalière 65 r' litres lait à 0 fr. 50 le litre 

On gagne, 18. 000 fr. nets par an garantis 

grande installation. 25000 francs suffisent 

pour traiter, compris animaux, etc., etc. 

Dagory, 37, Boulevard St. Martin, 37, Paris 

L'Almanach Hachette 
Vous êtes-vous jamais demandé par quel 

moyen celui qui n'a ni beaucoup de temps pour 

lire ni beaucoup d'argent pour acheter des 

livres peut arriver cependant à savoir et à 

connaître tout ce qu'un homme, qui ne veut pas 

passer pour un ignorant ou un sot, doit con-

naître et savoir ? 

Le secret de cette omniscience est à la portée 

de tous et s'offre chaque année au public sous 

la forme d'un élégant volume portatif, enrichi 

de cartes en couleurs, rempli d'illustrations 

qui commentent at font mieux comprendre le 

texte. 

Le nom de cette Encyclopédie annuelle est 

connu jusque dans les contrées les plus loin-

taines, et l'Allemagne, la Russie, l'Angleterre, 

l'Italie, tous les pays du monde l'ont imitée : 

c'est V^Amanach Hachettt. 

Astronomie, Histoire. Géographie et Décou-

vertes, Législation, Histoire naturelle, Belles-

Lettres et Beaux-Arts, Médecine, Modes 

masculines et féminines, Voyages, Jeux, Sports 

etc., VAlmanach Hachette embrasse tout- touche 

à tous les domaines de l'esprit humain, expli-

qua tout. 

Quand on l'a lu, on sait tout ce qu'il faut 

savoir pour être un homme mpderne et rensei-

gné, s'intéressant aux incessants progrès de la 

civilisation et de la science. 

Dans X'tAlmanach de 1901, qui vient de paraî-

tre, la variété des, sujets est infinie, car chaque 

année texte et gravures de l'Almantch Hachette 

sont inédits et renouvelés. 

Citons : Les Vielles Taêences françaises ; La Mesure 

du temps ; Les Hcrçtaux ; Les Mains qu'il faut unir ; 

Les Lois de l'Architecture humaine ; *Ce que sera un 

Trépas au XX' siècle ; A quai ss passe la Vie d'un 

Homme ; La CU du Mystère des Kjves ; La Chasse â 

courre ; Les lots non réclames ; Foires de Chevaux ; 

etc., etc. 

Les primes et avantages offerts aux ache-

teurs de VAlmanach Hachettt se chiffrent, cette 

année, par une somme de 270000 francs. 

C'est beau, vraiment, pour 1 fr. 80 1 

N" 121. 

Le Plus Jolie livre d'ètrennes 
Le plus joli livre d'ètrennes c'est Je Livre d'or 

de l'exposition. Nos lecteurs ont connu au fur 
et à mesure de leur publication les magnifiques 

fascicules du Livre d'Or que l'éditeur a eu 
l'heureuse idée de reunir en volume. Ils savent 

donc qu'il n'en éiait pas de mieux illustré, de 

plus vivant et de plus documenté, 
Le Livre d'Or forme maintenant un beau 

volume de six cents pages, orné de plus de neuf 

cents illustrations.il coastitue le souvpnirleplus 

précieux de l'Exposition et de beaucoup le 

meilleur marché. C'est le livre par excellence 

de 1901. Il intéresse tous les âges, et permet à 

tous de revivre les heures inoubliables pendant 

lesquelles Paris a été la capitale du monde. 

Prix du volume : relié, tranches dorées, 30 
francs. Edouard Cornely, 101, rue d« Yaugirsd 

Pari* . _i 

ATELIER DE REPASSAGE 

APPRET AU NEUF — GLAÇAGE 

Mademoiselle Th. CHABERT 
Rue du Ghssoir, 13, Sisteron 

TROIS ÉTAGES 

En très bon état à VENDRE à 

prix modérés 

S'adresser à M. Casimir SA UZE, 

à CAROMBE (Vauduse). 

On demande 

à l'imprimerie du ''Sisteron-Journal' 

DR PTÏ sur sim?'e signature à long terme 

rilEjlkj 4 o/o. Ecrire Caisse d'Avanoes 

39, boulevard Saint-Denis, PARIS. 

A VEMliE OU A LOUER 
à VOLONNE (Basses-Alpes) 

l'Hôtel et Café du Poisson 
avec mobilier de café 

Pour renseignements, s'adresser à 

Madame BOURRELLY, Volonne. 

REPRÉSENTANTS ^S°^S^ 
lités des personnes sérieuses pour placer 

huiles d'olives et savons. Appoints 120 frs. 

par mois ou remises très élevées. Ecrire à 

Théophile Berthon, fabricant à Salon 

(B. D.B.). 

OH BIMÂNBE 

UN APPRENTI 
S 'adresser Chez M. BORRÈLY 

peintre, rue Saunerie, SISTERON. 

A VEÏÎ¥BR3B 
Environ 20,000 fagots 

A des conditions très avantageuses 

S'adresser à M. Reynier, proprié-

taire à la Grande Sainte-Anne. 

Membre du Jury, PARIS \ 900 

(Alcool de <Menthe 

DERICQLÈS 
Le seul Alcool de Menthe Véritable 

DISSIPE les maux de cœur d'estomao, les in di-
gestion s, tes étourdiaaoments. 
SOUVERAIN contre la Grippe ef fea refroidisse-

ments. Se preud à la dqse de quelques gouttes 
dans un verre d'eau sucrée très chaude dans 

une tasse de tisanni ou de lait chaud 

EXCELLENT aussi pour les dents, la bouche et 

2 dans les soins de la Toilette 

SE MÉFIER des IMITATIONS 

EXIGER LE NOM DE RICQLËS 

A CEDER A L'AMIABLE 
Un Atelier de Serrurerie et 

Balancerie 
AYANT 55 ANS D'EXISTENCE 

donnant droit à l'exploitation du brevet 
pour la fabrication de la Romaine dite 
à Moufle commençant à 0 (système 
Clément Auguste ) autorisée par déci-
sion ministérielle du 22 décembre 1880. 

Très bon poste et de grand avenir, 
la maison étant achalandée et aucun 
atelier de balancerie n'existant dans la 
région. 

S'adresser pour traiter à Monsieur 
CLÉMENT Auguste, serrurier-ba-
lancier, rue de l'horloge, Sisteron. 

Facilité pour le payement 

ATELIER DE SERRURERIE 
FORGE ET TRAVAUX POUR MOULINS 

SABATIER dit BOURGUIGNON 
GRANDE PLAGE SISTERON 

CYCLES & ARMES 
Réparations en tous Genres 

A Louer de Suite 
POUR CAUSE DE SANTÉ 

MOUE.IN prêt» gare 
bien achalandé et outillé, pour com-

merce, force motrice sans entretien. 

S'adresser à M. FAUTRIER, minotier, 

à Sisteron. 

A LOUEll Bli SUITE' 

IL\ MAGASIN 
SITUÉ DANS LE CENTRE DE LA VILLE 

pouvant servir à tout commerce 

S'adresser au Bureau du journal. 

A LOUER 
Aux environs de Sisteron 

VILLA meublée ou non meublée 

près gare, site pour pèche et chasse 

Prix modéré 

S'adresser au bureau du journal 

LA KABILINE 
Véritable Teinture des Ménages I 

LA KABILINE 

A louer présentement 

RESTAURANT DONZION 
ijToutes ses dépendances 

Bin aohalaad 
Vastes salles aménagées pour ban-

quets et bals ; écuries, remises et gre-

niers. 

S'adresser au Restaurant, à M. Don-

sion, Boucher où à M. Clergue, maitre 

d'hôtel. 

AUX 100.000 CHEMISES 
3, rue Tapis Vert, MARSEILLE 

Vente directe du producteur aux 

consomateurs. 

Pour rendre neufs ses Vêtements 1 
LA KABILINE 

I Adoptée par les Personnes économes J 

LA KABILINE 
Vendue dans ie monde entier 

ESSAYEZ-EN! 
Le Paquet: 40 Centimes 

da Che.ïiises Q fr» 91 ni j CI 
repayées à 0 II, JJ .fil 4. J J 

En vente chez tous les marchands de jour-

naux et dans les bibliothèques des gare I» 

Collection à 15 centimes 
le volume (franco par poste 25 centimes^ 

Editions complètes des c.ieis-d'œuvro» de 

toutes les littératures 

VOLUMES PARUS LE 25 AVRIL 1900 ! 

1. Le Barbier de Séoillt (Baumarchais). 

2. Paul et Virginie (Bernardin de St-Pierre). 

VOiNT PARAITRE 

3. Manon Lescaut 1" partie (Prévost), 

4 — 2e partie — 

5. L* Mariage de Figaro (Baumarchais). 

6. Atala (Chateaubriand). 

7. Le Malade imaginaire (Molière). 

8. Sent (Chateaubriand). 

9. Lei Fourberies de Scarin (Molière). 

10. L'Avar» (Molière), 

Il est publié un volume, au moins par quin-

zaine. 
Abonnement à 10 volumes (à recevoir au 

fur et à mesure de leur apparition, 2 fr. 2b m 

Adresser les demandes, accompagnées du 

montant en un mandat poste, ii l'édit mr 

MARCEL RIGORDY , 15 rue Grande- Chaumière 

Paris. 

OUâRIR 
- * par 

LE DERM0THËRAPISIV3E 
Électro-Végétal 

est le titre de l'ouvrage qui Tient 
; ublié sur l'admirable découverte de 

ie Dermothérapique. 
* de chaque groupe de maladies. 

faits de guérison d'une rigoureuse 
atteste la puissance curative du 

me qui dispense de l'usage des 
drogues en.^oisonnées. 

. Cette importante brochure est envoyée 
gratuitement par le Directeu r de l'Acad éniis 
Dermothénipique, 46, Rue de Cliohy, à Paris, 
à toutes -les personnes qui lui en font 1s 
demande; elle est indispensable à tous ceux qui 
touffrent et qui veulent guérir, quelle que soit 
la nature de la maladie. 

Quand de ce rhum fameux, fils de la Martinique, 
Itouia sur les grands quais la première barrique 

Tout Bacalan fut embaumé 1 
Les connaisseurs séduits par cet exquis arôme 
Dégustèrent ce rhum que le "Marin" ou nomme, 
lit, comme l'odorat, le palais lut charmé ! 

Depuis, ce doux produitaux senteurs exotiques 
A la robe de moire aux vertus si toniques, 

Dans le monde a fait sou chemin 

A peine, en Algérie, il sortit de la cale 
D'un paquebot, qu'il fut de Nemours à la Calte 
En route tous les jours Où sera-t-il demain? 

L'Europe le connaît déjà la Tunisie 

Lui fait très bon accueil ira-t-il en Asie ? 
On peut le prévoir aisément, 

Car rien n'arrêtera sa marche triomphale, 
Et, même en Chine, enfin, 0 gloire colossale! 

Ou le dégustera dans chaque régiment 1 

EN 20 «JOURS 
OTJSniSON RAflJCALSplrl' 
ItiMlfMMiticlNiUiSCEURSfakGHARIT 

 . Pli", i. i'-isiRo Saulaie r, P.iri 

■.niraf.rl! 
10B .lt* SaiBt-DomljiUlM.r*» 

— âr««*. OUM , il I >1WI 

BELLE J 
PARIS 

a, Rue du Pou •-

LA PLUS GRANDE M Ai 
DU HOND 

PARIS 

ie VÊTEMENTS 

VET 
pour HOMMES, DAMES et ENFANTS 

TOUT ce qui concerne la TOSLETTE 
de l'Homme et de l'Enfant 

Envoi franco des CATALOGUES ILLUSTRÉS et ÉCHANTILLONS sur demande. 

Expéditions Franco à partir de 25 Francs. 

SEULES SUCCURSALES ! LYON, MARSEILLE, BORDEAUX, NANTES, ANGERS. SAINTES, LILLE. 

© VILLE DE SISTERON



JVIAISO^ DE COHflflflCE « FONDÉE Bfi 1848 

L. PEYROTH E 
Bue Mercerie, SISTERON, (Basses-Jlpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
ORFÉYRERïE^OPTïÛUE 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
OR, ARGENT, DOUBLE ET NICKEL 

Orfévrene, Argent et Rnotz I e titre 

~" DIA.MANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de Mariage 

BIJOUX DBS ALPES 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ET DE MATHÉMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS SOIGNEES ET GARANTIES 

Achat au plus haut Cours des matières Or et Argent 

ie juancl ex 

ALCOOL DE MENTHE 

AMÉRICAIN 
le jpiltxs j?ax".£v«.irn.é 

DEPOT; Droguerie TURIN, place de l'Horloge 

BAIfiUE FRANÇAISE, 
18, Bouie-rard Montmartre, PARIS 

P \{ £ Y S sur touiBS successions en France. 

A pu AT fie Nues- Propriétés et Usufruits, \j P M I Constitution de fientes otageres. 

à m UHX beaucoup pins eievÉ m les c ios û 'AssuraBces 

0% PHTISIES, BRONCHITES, ASTHME, 
Uj uiiituuijl 

Ï "fr>i ï Gùftrifl en aspirant li 

m$M CIGARETTE LAGASSE 
Régénérateur des organes rew pîratoirea 

Prix : 1 Fr- lo paquet franco poste 

Dépôt : Pharmacie Centrale d'Alsace •Lorraine 

li, rue Lafayetle, PARIS, et toutes Pharmacies 

DANS TOUS LES CAFES DE 1A VILLE 

UPÉRIEURES CtfSENIER 
r 

\ BASE DE FINE CHAMPAGNE 

QUINQUINA CUSENIER 
TONIQUE, LE SEUL VRAI. APÉRITIF. 

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER 
NATURELLE « 

A BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

PâPETEME 11 LUXE ET @SlS(!lâ[Jfï 
oGiiiaiiiBms 

de 

DESSIN 
Papier Ingre 'j 

NOIRE ET DE COULEUR 

COPIES DE LETTRES 

impressions 
COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BBOCHUBES 

Lettres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

PHIX-COURAUT 

,. ENVELOPPES 

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTEROH (B. A.) 

AUG. TURIN 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

r 
impressions 

COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

IMFKIMÉS POTTH MAIRIES 

Affiches de toutes dimensions 

LIVRAISONS RAPIDES - PRIX MODERES 

FACTURES 

.ivres à Souche 

Labeurs 

PROSPECTUS 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 
VARIÉES 

CARNETS 
A SOUCHE 

Timbres en Cahoutohouo 

CIRE A CACHETER 

<§arnets d' .Echéances 

AT/ 

mm 

CORSETS BALEININE s. G. D,G. 

Le seul vendu garanti incassable, le seul amin-

cissant la taille sans gêner la respiration. 

Muison de vente : Mademoiselle Emma BRUN, 

22, Rue Droite, SISTERON. 
Dépôt des Buses Ressort-Fermes jupes et Baleinines 

incassables. 

MWHES » COUDEE .^ï^ï Ù PERFECTION peur FAMILLES et ATELIERS 

LEAUSÛUVER*INE 
du Docteur BARBIER FtcnHi i» Paris^ 

m PRIX: VIL 3-SO 

GUÉRIT 
rapidement 

PLAIES 

consultation! gratato ai ÏASMEP 
■ de l'Éléphant, 6, rue Sitnt-Ohne. Lyrn | 

Dépôt à Sisteron : Pharmacie FEERAKD 

mm sfteiAu 
VALEURS INDUSTRIEUX 
Capital : 90 MOtimmt 

mm. maa> TWWM, Pa*U. 

la umôiii spteutu nu iiuwt MM» 

natUS a l'honneur d'iafermsr le* p«e> 
lemrs da aea actions st de Ma porta 
de lendateara, era'eilo est BUT la pelai 
la constituer 

U Eapipla Séiirala Stusinbl. « laintr^li 
an Capital de 10 Millions da francs. 

Les porteurs des actions et des porta 
da fondateurs da la BANQUE SPECIALE <f« M-
LEURS INDUSTRIELLES désireux deprofiwx 
dn privilège de souscription que leor 
confère l'artiole 7 des a tain ta, devront aa 
faire oonnattre à la Banane avant la 
ÎO Mal 1890, dernier délai, et loi Indi-
quer Isa numéros da leurs titras. lia 
recevront ensuite las renseignement* 
aiéaaaaalraa ettamtaa leapUoea aaUrna» 

UG*MU, 
Vu »»>ur 1» l4|sliMteiB da 1» «ig«iaur» «rwatr» L«M»ir«, 

© VILLE DE SISTERON


